
 
Petites histoires autour de la mairie. 

 

En 1790, pour la première fois à Niederroedern, les hommes âgés 
de plus de 25 ans, sauf les domestiques, sont appelés aux urnes 
pour élire un conseil municipal. Le maire Jacques Philippe Walther 
fut nommé par l’administration. A défaut de mairie ou  d’un local 
dans la commune, les séances du conseil et les mariages ont lieu 
dans la maison du maire contre loyer. 
Pendant l’année de la Terreur 1793-94, le maire Walther fut 
remplacé par un agent révolutionnaire. Après la chute de 
Robespierre le maire Walther reprit son poste jusqu’à 1808. 
En 1818, en voulant rappeler à l’ordre des soldats étrangers en 
occupation, le maire Rinck et l’adjoint Greiner, meunier à la 
Schlossmuehl, furent violemment agressés et assenés de coups de 
sabre. Pendant leur mandat 1816-1830, furent crées les 
lotissements de la rue neuve et la rue de la colline ainsi que le 
cimetière actuel. Sachant que la commune est pauvre, le maire 
Rinck renonça au loyer pour les séances du conseil et les mariages 
dans sa maison. 
En 1835 après l’achèvement du bâtiment d’école, rue de Blond, la 
municipalité réserva deux pièces au premier étage. Une chambre a 
été convertie en mairie, l’autre en bureau du maire. 
En août 1870, l’armée prussienne se présenta sur les hauteurs au 
nord de Niederroedern. Les soldats allemands mirent des canons 
en batterie et les tubes sont pointés en direction du village. Au bon 
moment, le courageux maire, Lang Georges va à la rencontre du 
commandant allemand et demande que l’on épargne sa commune. 
Il assure que les derniers soldats français viennent de quitter le 
village. En échange, le commandant demande la reddition du 
village sans résistance. A partir de ce jour nos ancêtres ont dû 
changer la nationalité.  
Deuchler Henri a battu le record de longévité comme maire à 
Niederroedern. Il a été élu en 1897 comme Bürgermeister. A 
l’époque, l’Alsace faisait partie de l’Empire Allemand. En 1918 ; 
après le retour à la France, il reste à son poste jusqu’à 1925. Donc, 
il était au service de la commune pendant 28 ans. Comme tous les 
notables, il a dû passer devant la commission d’épuration en 1918. 
L’administration française voulait déterminer l’opinion de chacun 
envers la France. En réponse à leur question, Deuchler Henri 

disait : qu’il aura d’excellents sentiments français comme il a eu de 
bons sentiments allemands. Un particularisme alsacien au 20eme 
siècle. 
En 1925, le dépouillement du scrutin a mis en place un nouveau 
conseil municipal. Aussitôt, le maire Jacques Dennler présente un 
projet de construction d’une mairie. La décision a été votée par les 
édiles à raison de 6 voix pour, deux contre et deux élus ont voté 
par un bulletin blanc. Le bâtiment a été construit en 1927, adossé 
au corps de garde avec un dépôt d’incendie et sous la toiture a été 
aménagé un logement, loué à l’appariteur Hartmann. Depuis 1928, 
le bâtiment fait office de mairie. Mais pour les ancêtres d’avant 
guerre, le mot mairie n’était pas une notion. Pour faire une 
démarche administrative, ils allaient uff d’Wacht (corps de garde). 
En 1990, la mairie a été restaurée dans son ensemble. Le 
logement supprimé et la salle de séances déplacée sous les 
combles. La mairie a été officiellement rendue à ses fonctions le 13 
mai 1990, en présence de monsieur le Sous-préfet Rémy Sermier, 
ainsi que de nombreuses personnalités des environs. 
Le 24 septembre 2017, lors de l’inauguration et porte ouverte de la 
nouvelle mairie, les visiteurs ont pu admirer l’agrandissement et les 
anciens locaux rénovés. Aujourd’hui, notre mairie, centre 
administratif du village est un bâtiment coquet et très bien 
aménagé. 
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Place de la mairie en 1938 


